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À Paris, le 15 mai 2018 

Madame la Maire, 

Nos associations de protection animale s'intéressent à la question des animaux tués 
massivement pendant la première guerre mondiale. Dans le monde, onze millions 
d’équidés (chevaux, ânes et mulets), 100 000 chiens, 200 000 pigeons, notamment, ont 



été utilisés pour porter, tirer, guetter, secourir ou informer au cours de la Grande Guerre 
(1). En France, un quart des chevaux ont été réquisitionnés pour les besoins de la guerre. 

Dans son ouvrage “Bêtes de tranchées”, l’historien Éric Baratay a étudié avec rigueur et 
sérieux le vécu de ces animaux lui ont aidé les soldats à survivre dans l'enfer et à occuper 
leur temps. 

Aujourd’hui, en France, il n’existe que peu de monuments édifiés en hommage à ces 
animaux (Saumur, Neuville-les-Vaucouleurs...) dont certains ont été financés par des pays 
étrangers comme celui de Pozières par l’Australian War Animal Mémorial Organisation ou 
de Couin par la Western Front Association de Grande-Bretagne. Dans le monde, plusieurs 
capitales ont consacré un mémorial aux animaux morts pendant la grande guerre 
(Londres, Canberra, Ottawa). En France, comme vous le savez, des animaux ont 
également été décorés, notamment le pigeon Vaillant (matricule 787.15) cité à l’ordre de la 
Nation pour avoir transporté au travers des fumées toxiques et des tirs ennemis un 
message important. 

Nous, organisations de protection animale, vous proposons la création d’un 
monument à Paris en mémoire aux animaux de guerre morts sous le 
commandement français, en particulier pendant la Grande Guerre. En effet, il 
existe plusieurs lieux parisiens en lien direct avec les animaux de guerre. 

Nous sollicitons un entretien en vue d’aborder ces questions.  

Veuillez agréer, Madame la Maire, l’assurance de notre haute considération.  

Amandine Sanvisens, Paris Animaux Zoopolis 

(1) BARATAY Eric, Bêtes des tranchées, Des vécus oubliés, CNRS EDITIONS, 2013. 


